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ou bénéficier de cours bibliques gratuits ?
Rendez-vous sur www.jw.org
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dizaines de questions que les jeunes
se posent. Par exemple :
˙ « Comment parler à mes parents
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Jerry et Frank� ont des relations de bon
voisinage. Mais un soir, une fête organisée par
Jerry finit très tard dans la nuit. Frank se plaint
du bruit. Jerry n’apprécie pas le ton de Frank.
Ils se disputent. Et depuis, ils s’évitent.
� Les prénoms ont été changés.

CE QUI est arrivé à Jerry et à Frank n’a rien
d’exceptionnel. Quand deux personnes ont
un désaccord, souvent elles se fâchent et
rejettent la faute sur l’autre. Si chacune
campe sur ses positions, un fossé risque
de se creuser entre elles.

Peut-être avez-vous déjà rencontré ce
genre de situation. Dans ce cas, cela n’a
pas dû être très agréable ! En effet, la plu-
part d’entre nous souhaitons vivre en paix

avec nos amis et nos voisins. Alors com-
ment y parvenir, malgré des frictions occa-
sionnelles ? Pouvons-nous lutter contre nos
mauvais penchants et passer sur les offen-
ses ? Est-il possible de régler un conflit pai-
siblement ?

Revenons à nos deux voisins.
`
A la

base, leur amitié s’est dégradée en raison
de plusieurs erreurs : 1) Jerry a manqué
d’égards, 2) Frank a exprimé son mécon-
tentement d’une façon blessante, 3) tous
deux se sont emportés et 4) ils ont refusé
de reconnaı̂tre leurs torts.

Avec le temps, cependant, la raison a
repris le dessus. Les deux hommes ont
laissé leur désaccord de côté et ont fait
la paix. Qu’est-ce qui les a aidés ? Ils ont
appliqué des principes qui ont permis à
de nombreuses amitiés non seulement de
survivre à des tensions, mais aussi d’en
sortir plus fortes.

Ces principes se trouvent dans le livre
le plus diffusé au monde : la Bible. Elle en-
courage à cultiver des qualités comme
le discernement, la perspicacité, la bonté,
l’amour et la patience. Ces qualités favori-
sent la paix et guérissent les blessures af-
fectives (Proverbes 14:29 ; 1 Corinthiens
13:4, 5).

Comment
favoriser la paix ?
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Jerry et Frank ne sont que deux exem-
ples qui montrent que la Bible a le pouvoir
de transformer des individus. Elle a même
changé des personnes qui avaient des pen-
chants profondément enracinés. Robert,
qui vit en Australie, est venu à bout de

son tempérament colérique. Nelson, du Ti-
mor oriental, s’est débarrassé d’une haine
tenace et s’est lié d’amitié avec un ancien
rival. Comment la Bible les a-t-elle aidés ?
Réveillez-vous ! a mené l’enquête.

ROBERT, parlez-nous un peu
de votre enfance.

J’ai grandi dans une famille
malheureuse. Mon père était
violent et me battait souvent,
parfois même jusqu’au sang
et jusqu’à me faire perdre
conscience. Je suis devenu
de plus en plus colérique et
violent.

`
A l’adolescence, j’ai

passé deux ans en maison de
redressement. Plus tard, j’ai
commis une agression avec
violences qui m’a conduit tout
droit dans une prison de haute
sécurité. Une fois libéré, je suis
parti vivre en Australie, où j’es-
pérais prendre un nouveau
départ.

Ce déménagement vous a-t-il
aidé à changer ?

En fait, c’est surtout la Bible
qui m’a aidé. Je l’ai étudiée
avec les Témoins de Jéhovah.
Cela dit, j’avais toujours du mal
à me maı̂triser. Je m’en voulais
et je me sentais souvent nul.
Un jour, j’ai médité sur Prover-

bes 19:11 : « La perspicacité
d’un homme retarde sa colère,
et sa beauté est de passer sur
la transgression. » Comme je
voulais vraiment acquérir cette
perspicacité, j’ai commencé à
réfléchir à ce qui se cache der-
rière nos sentiments, nos paro-
les et nos actions. Petit à petit,
je suis devenu plus compré-
hensif, plus patient et plus
indulgent.

Pensez-vous à une situation
en particulier ?

Un jour, sans le vouloir, j’ai
froissé un ami. Il m’a sèche-
ment remis à ma place devant
tout le monde. Je me suis senti
humilié, blessé ! Mais je me
suis rappelé que la Bible con-
seille de « ne ren[dre] à per-
sonne le mal pour le mal », et

je me suis tout de suite excusé
(Romains 12:17). Une fois mon
ami calmé, j’ai été le voir en
privé et j’ai appris qu’il se dé-
battait avec des problèmes fa-
miliaux. Nous avons fait la paix,
et plus tard il m’a même offert
un beau manteau. Je tremble à
l’idée de ce qui aurait pu arriver
si j’avais réagi comme avant.

Comment gérez-vous
les problèmes familiaux ?

Ma femme et moi avons
un fils de 20 ans. Comme tou-
tes les familles, nous avons
nos désaccords. Mais j’ai beau-
coup appris dans la Bible, no-
tamment l’importance de dire
« je suis vraiment désolé ».
C’est fou comme ces mots,
quand ils sont sincères, peu-
vent désamorcer les conflits.

Robert est devenu violent
en grandissant, ce qui l’a
conduit tout droit en prison.



NELSON, vous avez un
sourire chaleureux et vous
m’avez l’air amical.

`
A une

époque pourtant, vous étiez
dévoré par la haine, je me
trompe ?

Non, vous avez raison.
Dans ma jeunesse, je me suis
associé à un mouvement politi-
que opposé au gouvernement.
J’avais aussi de la haine pour
un parti politique rival qui cher-
chait à prendre le contrôle de
ma région. Comme je voulais
mieux me battre, j’ai appris les
arts martiaux. Je rouais de
coups tous ceux qui m’éner-
vaient.

Qu’est-ce qui vous a fait
changer ?

Je me suis mis à étudier
la Bible et à appliquer ses en-
seignements. Deux d’entre eux
m’ont particulièrement touché.
Le premier : « Tout ce que vous
voulez que les hommes fas-
sent pour vous, de même vous
aussi, vous devez le faire pour
eux » (Matthieu 7:12). Et le
deuxième : « Tu dois aimer ton
prochain comme toi-même »
(Matthieu 22:39). J’ai remar-
qué que les Témoins de Jého-

vah, qui m’enseignaient la Bi-
ble, manifestaient ce genre
d’amour, quelles que soient
leurs origines ethniques. J’ai
eu envie d’être comme eux.
Visiblement, j’ai réussi, car
mes vieilles connaissances
sont étonnées de voir combien
j’ai changé et elles n’ont plus
peur de moi.

Avez-vous eu des rechutes ?
J’ai parfois manqué de

maı̂trise. Une fois, j’ai même
frappé ma femme, ce que je
regrette profondément. Mais
elle m’a gentiment pardonné,
et cela a renforcé ma détermi-
nation à contenir mes émo-
tions.

Vous disiez que les gens
n’ont plus peur de vous.
Avez-vous un exemple ?

Oui. Un jour, j’ai rencontré
Augusto, un membre important
du parti politique rival dont je
parlais tout à l’heure. Au début,
il était très méfiant. Mais je l’ai
salué chaleureusement, je lui
ai proposé qu’on oublie nos dé-
saccords et je l’ai invité chez
moi. Il a accepté. Il n’en reve-
nait pas de voir que j’avais au-
tant changé, à tel point qu’il
s’est mis lui aussi à étudier la
Bible.

`
A présent, Augusto et moi

ne sommes pas seulement des
amis, mais aussi des frères au
sens religieux.

Dans sa jeunesse, Nelson
s’est associé à un parti
politique d’opposition.
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« L’amour est patient et bon. L’amour
n’est pas jaloux, il ne se vante pas,
ne se gonfle pas d’orgueil, n’agit pas
de façon inconvenante, ne cherche
pas ses propres intérêts, ne s’irrite
pas. Il ne tient pas compte du mal
subi. [...] Il supporte tout, [...] endure
tout. L’amour ne disparaı̂t jamais »
(1 Corinthiens 13:4-8).

L’AMOUR : un facteur de paix

« Soyez en paix avec tous les hommes »
Les causes de conflit sont complexes et

variées, et tout le monde ne réagira pas fa-
vorablement à vos tentatives de réconci-
liation. C’est pourquoi la Bible donne ce
conseil réaliste : « Si possible, pour autant
que cela dépend de vous, soyez en paix
avec tous les hommes » (Romains 12:18).

Les personnes mentionnées dans cet ar-
ticle sont des preuves vivantes que la sa-
gesse de la Bible a une valeur pratique. Elle
a le pouvoir de « renverser des forteresses »,
autrement dit de déraciner des tendances
profondément ancrées, dans la mesure où
nous la laissons agir en nous (2 Corinthiens
10:4). Au sujet de cette sagesse, Proverbes
3:17, 18 déclare : « Ses voies sont des
voies pleines de charme, et toutes ses rou-
tes sont paix. Elle est un arbre de vie pour
ceux qui la saisissent, et ceux qui la tien-
nent ferme, il faut les proclamer heureux. »

Aimeriez-vous être plus heureux et
plus pacifique ? Nouer des amitiés qui ré-
sisteront aux tensions de la vie ? Alors, lais-
sez la Bible vous guider ; vous ne serez pas
déçu ! ˛

Nelson et Augusto sont maintenant de bons amis.

Réfléchir avant de parler ou d’agir
(Jacques 1:19).
Ne pas rendre le mal pour le mal
(Proverbes 26:20).
Si la colère monte, s’en aller
(Proverbes 17:14).
Être prêt à s’excuser
(Matthieu 5:23, 24).
Pardonner volontiers
(Éphésiens 4:32).

Des principes
bibliques qui
favorisent la paix



MONDE
« Chaque année, presque trois
millions de bébés meurent au
cours du premier mois de leur
vie. La plupart du temps, ces dé-
cès pourraient être évités. Plus
d’un tiers de ces bébés meurent
le jour de leur naissance » (Save
the Children International).

GRANDE-BRETAGNE
L’organisme de santé publique
en Angleterre signale qu’en
2011, les décès dus à la pollu-
tion par les particules ont aug-
menté dans 15 arrondisse-
ments de Londres. Et 91 % de
cette pollution provient de véhi-
cules diesels. Le comble, c’est
que le diesel a longtemps été
vanté pour son côté écologique :
moins de carburant consommé
et de dioxyde de carbone rejeté.

RUSSIE
Selon un sondage mené
en 2013 par la fondation
Opinion publique, 52 % des
Russes qui se disent ortho-
doxes ont déclaré qu’ils
n’avaient jamais lu la Bi-
ble, pas même en partie,
et 28 %, qu’ils priaient
rarement.

AFRIQUE
Le flou qui règne sur l’identité des pro-
priétaires de terres cultivables contribue à
ralentir la production agricole et aggrave la
pauvreté, signale un rapport de la Banque
mondiale. L’Afrique possède la moitié des
terres utilisables non cultivées de la pla-
nète, soit 202 millions d’hectares. Et sa
productivité agricole ne représente que
25 % de ce qu’elle pourrait être.

´
ETATS-UNIS
De plus en plus d’écoles
et d’universités remplacent
les manuels scolaires par
des tablettes électroniques
où sont déjà téléchargés
les matières à étudier,
ainsi que les logiciels et
les applications nécessai-
res. Ce système est-il plus
économique ? Les avis
sont partagés...

C O U P D ’Œ I L S U R L E MO ND E

� Petterik Wiggers/Panos Pictures
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LE D
´
EFI

Quand vous lui refusez quelque
chose, votre enfant n’est pas du
genre à renoncer.

`
A chaque fois,

il pique une colère, mettant vos
nerfs à rude épreuve. Peu im-
porte ce que vous dites ou fai-
tes, rien ne le calme. Finale-
ment, vous vous sentez obligé
de céder, et votre non ferme se
transforme malgré vous en un
oui exaspéré.
Vous pouvez cependant mettre
fin à ce cycle infernal. Dans un
premier temps, voyons quels
avantages il y a à savoir dire
non.

CE QUE VOUS DEVEZ SAVOIR
Dire non n’a rien de cruel. N’étant pas de cet avis, des pa-
rents vous diront qu’il vaut mieux raisonner avec votre en-
fant, vous justifier, voire négocier. Ils vous conseilleront de
ne surtout pas dire non, pour ne pas le fâcher.
C’est vrai, sur le coup, un « non » peut le décevoir. Mais
il apprendra ainsi que, dans la vie, on ne peut pas toujours
avoir ce qu’on veut.

`
A l’inverse, si vous cédez, votre autorité

s’affaiblira et il se dira qu’il lui suffit de pleurnicher pour ob-
tenir ce qu’il veut. Avec le temps, votre attitude finira par le
décevoir. En effet, quel respect un enfant peut-il avoir pour
des parents qui cèdent aussi facilement ?
Dire non prépare l’enfant à l’adolescence et à la vie
d’adulte. En lui disant non, vous apprenez à votre enfant
qu’il y a des avantages à se priver de certaines choses.

`
A

l’adolescence, il risquera alors moins de céder à la drogue
ou d’avoir des relations sexuelles hors mariage.
En disant non à votre enfant, vous le préparez à la
vie d’adulte. « C’est une réalité : nous [les adultes] n’obte-
nons pas toujours ce que nous voulons, écrit le profes-
seur David Walsh. [...] Nous ne rendons pas service à nos
enfants quand nous les laissons croire que le monde leur
servira tout ce qu’ils désirent sur un plateau�. »

CE QUE VOUS POUVEZ FAIRE
Concentrez-vous sur votre objectif. Vous souhaitez que
votre enfant devienne un adulte mûr et épanoui. Mais, en

� Extrait du livre Non : Pourquoi les enfants, quel que soit leur âge, ont besoin
de l’entendre. Comment les parents peuvent le dire (angl.).

D E L’ A I D E P O U R L E S FAM I L L E S � L’ A R T D ’
ˆ
E T R E P A R E N T

Savoir
dire non

r Trouvez d’autres conseils pour les familles sur www.jw.org.

http://www.jw.org/finder?wtlocale=F&docid=1011203&srcdocid=102014283&srcid=SL&srctype=PDF


Réveillez-vous ! Août 2014 9

lui accordant tout ce qu’il demande, vous le poussez dans
la direction opposée. La Bible affirme que « si l’on gâte
[quelqu’un] dès sa jeunesse, par la suite dans sa vie il de-
viendra un ingrat » (Proverbes 29:21). Dire non fait donc
partie de l’éducation d’un enfant. En agissant ainsi, vous
lui ferez du bien, non du mal. (Principe biblique : Proverbes
23:13.)
Votre refus doit être catégorique. On ne traite pas avec
un enfant comme avec un adulte. Vous n’avez pas à justi-
fier votre refus, comme s’il vous fallait l’accord de votre
enfant pour prendre une décision. Certes, en grandissant,
il lui faudra « par l’usage, [avoir] les facultés de perception
exercées à distinguer et le bien et le mal » (Hébreux 5:14).
Il n’est donc pas interdit de raisonner avec lui. Toutefois,

ne vous lancez pas dans des débats sans fin sur les rai-
sons de votre refus. Plus vous argumentez, plus votre non
a l’air d’une option possible plutôt que d’une décision
ferme. (Principe biblique : Éphésiens 6:1.)
Tenez-vous en à votre décision. Votre enfant peut tester
votre détermination en pleurnichant ou en vous suppliant.
Si cela arrive à la maison, que faire ? « Séparez-vous physi-
quement de l’enfant, recommande le livre Aimer sans
gâter�. Dites-lui : “Tu as tout le droit d’être de mauvaise
humeur, mais je n’ai pas envie d’avoir à la supporter. Va
dans ta chambre. Tu pourras y pleurnicher tant que tu vou-
dras. Moi, je reste dans la cuisine, et tu pourras me rejoin-
dre quand ta mauvaise humeur aura passé.” » Au début,
vous aurez peut-être du mal à faire preuve de fermeté, et
votre enfant, à l’accepter. Mais avec le temps, il compren-
dra que vous ne plaisantez pas et aura moins tendance à
vous tenir tête. (Principe biblique : Jacques 5:12.)
Soyez raisonnable. Ne dites pas non juste pour montrer
que c’est vous qui décidez. « Que votre nature raisonnable
soit connue de tous » (Philippiens 4:5). Vous avez de nom-
breuses occasions de dire oui, tant que vous ne cédez
pas à des pleurnicheries et que la demande est légitime.
(Principe biblique : Colossiens 3:21.) ˛

� N. Samalin, Paris, Flammarion, 2004, p. 26.

VERSETS -C L
´
ES

« Ne refuse pas la discipline
au garçon » (Proverbes 23:13).

« Enfants, obéissez à vos parents »
(
´
Ephésiens 6:1).

« Que votre Oui signifie Oui et
votre Non, Non » (Jacques 5:12).

« N’exaspérez pas vos enfants, pour
qu’ils ne se découragent pas »
(Colossiens 3:21).

LES BIENFAITS DU NON

« C’est dans notre nature
de vouloir faire plaisir à nos
enfants, les rendre heureux.
Mais attention : si vos en-
fants ne sont jamais fâchés
contre vous, jamais contra-
riés ni déçus, cela veut
peut-être dire que vous ne
jouez pas votre rôle de pa-
rent. Comment sauront-ils
gérer les contrariétés et
les déceptions s’ils n’ont
jamais eu à y faire face ?
Comment apprendront-ils
l’autodiscipline ? C’est à
vous de leur enseigner
toutes ces choses impor-
tantes en leur disant non »
(Professeur David Walsh).

Ne dites pas non juste pour montrer
que c’est vous qui décidez.



LES oiseaux sont présents dans toutes
les régions du monde. Ils font partie

des animaux les plus faciles à observer.
Leurs formes, leurs couleurs, leurs chants,
leurs acrobaties et leurs comportements
sont si variés qu’il est très divertissant et
enrichissant de passer du temps à les con-
templer.

Vous pouvez même les « espionner »
depuis la fenêtre de votre cuisine alors
qu’ils se livrent à leurs activités quotidien-
nes : un merle noir en train de déterrer un
ver de terre, un passereau happant un in-
secte, monsieur colombe faisant la cour à
sa belle, une hirondelle s’activant inlassa-
blement à la construction de son nid ou un
chardonneret élégant donnant la becquée
à sa petite bande d’affamés.

Vous serez sans doute impressionné
en voyant aigles, faucons ou vautours pa-
trouiller dans le ciel. D’autres oiseaux vous
amuseront : des moineaux qui se chamail-
lent pour des miettes, un pigeon qui bombe
le torse pour impressionner une femelle
apparemment indifférente ou encore une
bruyante troupe de cacatoès rosalbins qui,
en perdant l’équilibre, se retrouvent sus-
pendus la tête en bas sur un câble électri-

« Observez
attentivement
les oiseaux »

« Votre Père céleste
les nourrit.
Ne valez-vous pas
plus qu’eux ? »
(Matthieu 6:26).

Jaseur boréal

Pintade de Numidie Tisserin à front noir
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Ce que les oiseaux recherchent :

˙ Un abri Les arbres et les buissons offrent
aux oiseaux des lieux sûrs pour se reposer
et se lisser les plumes.

˙ De la nourriture Les arbres et les arbustes,
surtout les variétés indigènes, leur fournissent
à manger. Une mangeoire peut aussi faire
l’affaire.

˙ De l’eau Les oiseaux boivent régulièrement,
et beaucoup aiment se baigner.

˙ Un endroit où nicher Arbres, arbustes et mai-
sonnettes peuvent attirer les oiseaux des bois.

Comment attirer
les oiseaux dans
votre jardin ?

que. Et certains spectacles vous émerveil-
leront, comme le vol de cigognes, de grues
ou d’oies en pleine migration. Cela fait d’ail-
leurs des milliers d’années que leur vol
fascine les humains. Comment ne pas
être rempli d’admiration pour ces oiseaux
capables de parcourir de longues distan-
ces et de s’orienter avec une précision
étonnante ?! Le Créateur lui-même a dé-
claré : « Même la cigogne dans les cieux —
elle connaı̂t bien ses temps fixés ; et la tour-
terelle et le martinet et le bulbul — ils obser-
vent exactement le temps où chacun doit
arriver » (Jérémie 8:7).

Les oiseaux sous la plume
de rédacteurs bibliques

La Bible mentionne de nombreuses fois
les oiseaux, souvent pour en dégager des
leçons. Voici par exemple ce que Dieu a dit
à Job au sujet de l’autruche� et de son in-
croyable vitesse : « Au temps où elle bat
des ailes en haut, elle se rit du cheval et de
son cavalier » (Job 39:13, 18). Puis il lui a
demandé : « Est-ce grâce à ton intelligence
que le faucon prend son vol [...] ? Ou est-ce
sur ton ordre que l’aigle s’élève ? » (Job
39:26, 27). La leçon ? Les oiseaux n’ont
pas besoin de nous pour réaliser des
prouesses. Leurs capacités rendent témoi-
gnage à la sagesse de Dieu, non à la nôtre.

Dans un chant, le roi Salomon a parlé
du « roucoulement de la tourterelle », qui
annonce l’arrivée du printemps (Le chant
de Salomon 2:12, Bible de Jérusalem).
Décrivant son vif désir de servir au temple
de Dieu, un psalmiste a fait mention de l’hi-
rondelle. Avec une pointe d’envie, il a écrit :
« Même l’oiseau a trouvé une maison, et
l’hirondelle un nid pour elle, où elle a mis
ses petits — [près de] ton autel grandiose,
ô Jéhovah » (Psaume 84:1-3).

Parmi les plus belles leçons que nous
enseignent les oiseaux figurent celles don-

� L’autruche est le plus grand oiseau vivant actuelle-
ment. C’est aussi celui qui court le plus vite ; il est capa-
ble d’atteindre 72 kilomètres à l’heure sur de courtes dis-
tances !

nées par Jésus Christ. L’une d’elles est rap-
portée en Matthieu 6:26 : « Observez atten-
tivement les oiseaux du ciel, parce qu’ils
ne sèment, ni ne moissonnent, ni ne ra-
massent dans des magasins ; pourtant,
votre Père céleste les nourrit. Ne valez-vous
pas plus qu’eux ? » Cette illustration tou-
chante montre aux disciples de Jésus qu’ils
sont précieux aux yeux de Dieu et qu’ils ne
doivent pas avoir peur de manquer du né-
cessaire (Matthieu 6:31-33).

Aujourd’hui, observer les oiseaux est un
passe-temps très populaire, et cela se com-
prend ! Leurs plumages, leurs acrobaties,
leurs parades amoureuses et leurs chants
nous émerveillent. De plus, ils ont beau-
coup à nous apprendre sur la vie. Alors,
que diriez-vous d’« observ[er] attentivement
les oiseaux » ? ˛

Pic épeiche



WHISTON est aussi connu, surtout par les étudiants
de la Bible, pour avoir traduit en anglais les écrits de

Flavius Josèphe, historien juif du Ier siècle. Les Œuvres
de Josèphe nous en apprennent beaucoup sur l’histoire
des Juifs et le monde dans lequel vivaient les premiers
chrétiens.

SES CROYANCES
Whiston a utilisé son brillant esprit pour étudier quantité

de sujets, dont la science et la religion. Il croyait en l’exacti-
tude du récit biblique de la création et pour lui, le génie, la
finesse et l’ordre présents dans la nature prouvaient l’exis-
tence d’un Architecte divin.

Il croyait aussi que les
´
Eglises de la chrétienté s’étaient

divisées en de nombreux courants religieux parce qu’elles
s’étaient écartées de la Bible. Elles préféraient les ensei-
gnements et les traditions non bibliques établis par les
conciles ecclésiastiques et les « Pères de l’

´
Eglise ».

Convaincu que la Bible révélait la vérité sur Dieu,
Whiston rejetait le dogme de l’enfer de feu. Il le considé-
rait comme absurde et cruel, et même insultant pour Dieu.
Mais ce qui l’opposait surtout aux responsables de l’

´
Eglise,

c’était son rejet de la Trinité, selon laquelle Dieu est com-
posé de trois personnes égales et éternelles — le Père, le
Fils et le Saint-Esprit —, qui forment, non pas trois dieux,
mais un dieu unique.

P O R T R A I T S D U PA S S
´
E � W I L L I A M W H I S T O N

WILLIAM WHISTON
Homme de science et d’

´
Eglise, William Whiston

a écrit de nombreux ouvrages et a collaboré
avec le physicien et mathématicien anglais Isaac
Newton. En 1702, il a succédé à Newton au poste
de professeur de mathématiques à l’université
de Cambridge (Angleterre). Plusieurs grands
noms des sciences et techniques occuperont
ce poste par la suite.

EN BREF
) William Whiston (1667-1752)
faisait partie du cercle de
connaissances d’Isaac Newton.
Ils avaient de nombreuses
croyances en commun.

) Pendant un temps, Newton a
généreusement soutenu Whiston
dans sa carrière. Mais il l’a
ensuite complètement rejeté.

) Whiston a été accusé
d’hérésie, mais n’a jamais été
condamné.

) « L’une des qualités les
plus remarquables de Whiston,
c’est son honnêteté absolue »
(Les versions anglaises de la
Bible [angl.]).
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DU PRESTIGE
`
A L’EXCLUSION

Après des recherches minutieuses, Whiston a compris
que la Trinité n’était pas enseignée par les premiers chré-
tiens, mais qu’elle avait été adoptée plus tard, lorsque des
philosophies paı̈ennes s’étaient mêlées au christianisme�.
Ses amis l’ont averti qu’il était risqué de publier ses décou-
vertes, mais il ne pouvait se taire face à ce qu’il considé-
rait comme une tromperie sur la véritable nature de Jésus,
à savoir qu’il est le Fils de Dieu et a été créé.

L’université de Cambridge interdisait d’exercer quicon-
que enseignait des idées contraires à la doctrine anglicane.
Whiston pouvait donc perdre son poste. Cela ne l’a pas fait
taire pour autant, contrairement à Newton, qui savait aussi
que la Trinité était fausse, mais qui n’a jamais exprimé son
opinion ouvertement. Whiston a écrit : « Aucune raison ma-
térielle quelle qu’elle soit [...] ne me dissuadera de parler. »

En 1710, Whiston a été renvoyé de Cambridge. Parce
qu’il refusait de renier ses croyances, cet universitaire
renommé a été exclu de la société. Mais il ne s’est pas
laissé intimider. Alors même qu’il était accusé d’hérésie,
il a écrit le Christianisme primitif rétabli. L’expression
« christianisme primitif » désigne le christianisme de dé-
part, celui que pratiquaient les premiers disciples de Jésus.
Par la suite, Whiston a fondé la Société de promotion du
christianisme primitif, qui tenait ses réunions à son domi-
cile londonien.

Malgré la perte de son poste de professeur et ses dif-
ficultés financières, Whiston a continué d’écrire et de don-
ner des conférences dans des cafés de Londres. En 1737,
soucieux d’aider les gens à connaı̂tre le contexte historique
des premiers chrétiens, il a publié sa traduction des écrits
de Josèphe. Celle-ci continue d’être imprimée aujourd’hui.

En raison de sa prise de position courageuse mais
impopulaire, beaucoup voient en Whiston « un personnage
excentrique », observe l’auteur James Force. D’autres, par
contre, l’admirent pour sa connaissance de la Bible, sa re-
cherche sincère de la vérité religieuse et sa détermination
à rester fidèle à ses croyances. ˛

� La Bible est claire sur la nature de Dieu. Pour en savoir plus, rendez-vous
sur jw.org, sous LA BIBLE ET VOUS ˛ QUESTIONS BIBLIQUES.

Il ne suivait pas
aveuglément la majorité

« Si ses contemporains le
trouvaient trop rapide à sacri-
fier sa carrière au nom des
principes, Whiston, lui, trou-
vait ses contemporains bien
trop rapides à sacrifier tous
leurs principes au nom de
l’avancement personnel »
(William Whiston : un newto-
nien sincère [angl.]).

« Whiston a mis en œuvre
ses talents de scientifique
pour chercher, réfléchir et
tirer des conclusions dans
le domaine religieux. Ses
croyances antitrinitaires et
sa foi dans le christianisme
primitif lui venaient de ses
nombreuses lectures et de
sa profonde réflexion »
(Robert Bruen).

Parce qu’il refusait de renier ses croyances,
cet universitaire renommé a été exclu
de la société.

http://www.jw.org/finder?wtlocale=F&docid=1011202&srcdocid=102014286&srcid=SL&srctype=PDF


CE QUE LA BIBLE DIT Dieu a utilisé divers moyens pour communi-
quer des messages importants à des humains. Aux temps bibli-
ques, il s’est parfois servi de rêves. Mais il ne s’agissait pas de rê-
ves confus tels qu’on en a couramment. Les rêves qui venaient de
Dieu étaient précis et cohérents. Ils contenaient un message clair.
Par exemple, le prophète Daniel a vu en rêve plusieurs bêtes repré-
sentant des puissances politiques qui se sont succédé depuis
l’Empire babylonien jusqu’à nos jours (Daniel 7:1-3, 17). Au moyen
d’un rêve, Dieu a dit à Joseph de Nazareth, le père adoptif de
Jésus, de fuir en

´
Egypte avec sa femme et leur enfant. C’est ainsi

que Jésus a échappé au projet meurtrier du roi Hérode. Quand
Hérode est mort, Dieu l’a fait savoir à Joseph au moyen d’un autre
rêve et lui a ordonné de rentrer dans son pays avec sa famille
(Matthieu 2:13-15, 19-23).

D ’A P R
`
E S L A B I B L E � L E S R

ˆ
E V E S V E N A N T D E D I E U

LES R
ˆ
EVES VENANT DE DIEU

Dieu s’est-il déjà servi de rêves
pour communiquer avec des humains ?

« Daniel vit un rêve [...]
sur son lit. À cette épo-
que-là il mit par écrit le
rêve. Le récit complet des
choses, il le fit connaı̂tre »
(Daniel 7:1).

Les rêves rapportés dans la Bible étaient précis
et cohérents. Ils contenaient un message clair.

r Trouvez plus de réponses à des questions bibliques sur www.jw.org.

http://www.jw.org/finder?wtlocale=F&docid=1011202&srcdocid=102014287&srcid=SL&srctype=PDF
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CE QUE LA BIBLE DIT Ce que Dieu voulait faire connaı̂tre aux
humains, il l’a fait mettre par écrit, notamment les rêves rapportés
dans la Bible. En 2 Timothée 3:16, 17, nous lisons : « Toute

´
Ecriture

est inspirée de Dieu et utile pour enseigner, pour reprendre, pour
remettre les choses en ordre, pour discipliner dans la justice, pour
que l’homme de Dieu soit pleinement qualifié, parfaitement
équipé pour toute œuvre bonne. »
La Bible nous « équipe » parfaitement en ce sens qu’elle nous ré-
vèle tout ce que nous devons savoir sur Dieu, ses qualités, ses
normes morales et la place que nous avons dans son projet pour
la terre. C’est pourquoi Dieu ne se sert plus de rêves pour commu-
niquer des messages aux humains. Si nous voulons en savoir plus
sur l’avenir et sur ce que Dieu attend de nous, nous n’avons pas
besoin d’« all[er] au-delà de ce qui est écrit » dans la Bible. D’ail-
leurs, presque tous les humains ont accès à ce livre. Ils peuvent
donc prendre connaissance des nombreuses révélations de Dieu,
certaines se présentant sous forme de rêves.

CE QUE LA BIBLE DIT Beaucoup de rêves et de visions men-
tionnés dans la Bible étaient prophétiques : ils annonçaient des
évènements futurs. En rapportant ces prophéties dans la Bible,
les rédacteurs mettaient en jeu leur crédibilité et celle de la Bi-
ble elle-même. Leurs écrits se sont-ils révélés exacts ? Prenons la
vision qu’on trouve en Daniel 8:1-7, rédigée vers la fin de l’Empire
babylonien.
Cette prophétie met symboliquement en scène un bélier qui
est jeté à terre et piétiné par un bouc. Daniel n’a pas eu à deviner
le sens de sa vision. Un messager angélique de Dieu lui a indiqué :
« Le bélier [...] qui possédait les deux cornes représente les rois
de Médie et de Perse. Et le bouc velu représente le roi de Grèce »
(Daniel 8:20, 21). L’Histoire confirme que l’Empire médo-perse a
succédé à Babylone en tant que puissance mondiale. Deux cents
ans plus tard, il est lui-même tombé aux mains d’Alexandre le
Grand, le roi de Grèce. Une telle exactitude est caractéristique des
prophéties bibliques, y compris de celles transmises sous forme
de rêves.

`
A lui seul, ce fait rend la Bible différente de tous les au-

tres livres sacrés et digne de notre confiance. ˛

Dieu se sert-il de rêves pour communiquer
avec nous aujourd’hui ?

« N’allez pas au-delà
de ce qui est écrit »
(1 Corinthiens 4:6).

Pourquoi croire aux rêves ou aux visions
rapportés dans la Bible ?

« Des hommes ont parlé
de la part de Dieu,
comme ils étaient portés
par l’esprit saint »
(2 Pierre 1:21).
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AFIN de réduire notre dépendance
aux énergies fossiles, les scientifiques

cherchent à améliorer l’efficacité des cap-
teurs solaires. « La solution à ce problème,
a dit un chercheur, se trouvait là [...], vole-
tant juste sous nos yeux. »
Considérez ceci : Pour se réchauffer

par temps froid, le papillon déploie ses ai-
les au soleil. Les ailes de certaines espè-
ces de porte-queues capturent et gardent
la lumière avec une efficacité remarqua-
ble. Cette aptitude n’est pas seulement
due à leurs pigments sombres, mais aussi
à leur structure : ces ailes sont recouvertes
de minuscules écailles qui se chevauchent.
Ces dernières possèdent des rangées de
trous en forme de nids d’abeilles et sépa-
rées par des crêtes pointues qui dirigent la
lumière vers les trous. Cette structure ingé-
nieuse capture la lumière du soleil, ce qui
rend les ailes extrêmement sombres et ré-
chauffe le papillon avec une incroyable
efficacité.

« L’aile du papillon possède peut-être
l’une des structures les plus fragiles de la
nature, commente le Science Daily, mais
c’est une puissante source d’inspiration
pour les chercheurs travaillant sur une nou-
velle technique qui doublerait la produc-
tion d’hydrogène — une énergie verte qui
a de l’avenir — à partir d’eau et de lumière
solaire. » On entrevoit d’autres applications
prometteuses dans le domaine de l’optique
et des cellules photovoltaı̈ques.
Qu’en pensez-vous ? La structure de

l’aile du papillon est-elle le produit du ha-
sard ? Ou d’une conception ? ˛

H A S A R D O U C O N C E P T I O N ?

L’aile du papillon :
un bon capteur solaire

Les écailles possèdent
des rangées de trous

en forme de nids d’abeilles.
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Téléchargez
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Lisez la Bible en ligne
(plus de 100 langues
disponibles).
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